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8o LES R0SES ' 

, • * mo dification qui la distingue du Rosier a 

C’est cette darme ^ e8t p i u8 G u moins hénssée 

cent feudles connnm • ^ olanduleux sur les tiges, 

el di-* dans leque, elle vegete; les folio,es 
,, vprd-clair, tomenteuses en-dessous, et pp 

SOnt ,1 commun, glanduleux, rude au toucher. La 
par un pet.ole^ con . « rapproche de la Bífera 

couleur des peíales de cede * * du 

ramea du Botanisle cultivateur; ma.s la o, me du 

V ainsi que les folióles presque rondes et ..mplement 

l dernier Rosier Melguen, suffisammen, du 

VlLMORlN. 

OBSERVATIONS. 

Cene Rose rentre faeilement en couleur, e’est4-dire qu'elle 
es, plus disposée que toute autre de son espéee á reprendre 
:i: uuances primitives : il en resulte que, souvent, o„ -uve 
sur le mime pied des fleurs carnees avee des fleurs toses, e 

quelquefois des pétales a mo.t.e roses e e „ x 

nhénoméne qu’on observe sur-tout sur les sujets v.goureux, 

car les individué faibles presenten* plus con—n* la va- 
riété dans toute sa pureté. II arrive auss, que le Ros.er 

orphose entiérement en fleurs parfaitement roses qu, n 
„n, nutres que des een, feuilles ordinaires, mais un peu morn 
obn'niueuses t dans eet état, quelques pépiniéristes donnen 
4 Parbuste le - de Rosier V.U.O.» » «•>» rosem On 
doit eonelure de oes remarques que cette vanete, pour et.e 
conservée, a besoin d’étre renouvelee par la gre e ^ 
la perdrait infailliblement si on l'abandonnait a 
Les marcottes reprennent difficilement. 
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